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Pour les droits et l’émancipation de TOUTES
les femmes, contre l’extrême droite :

un féminisme universaliste !
L’extrême droite est désormais au pouvoir dans de nombreux pays : les migrant.es et les
immigré.es y sont pourchassé.es, les droits des femmes y sont attaqués. Plus durement encore
que les hommes, les femmes subissent les exactions des guerres et des régimes théocratiques.
En France, les violences sexistes et sexuelles perdurent sans que de réels moyens soient mis
en place pour les combattre et l’austérité budgétaire va doublement impacter les femmes…
Contre le racisme et la xénophobie, contre les guerres et le patriarcat, contre les politiques
libérales, les luttes doivent être déterminées et unitaires.

Nous sommes solidaires des femmes du monde entier !
Nous pensons en premier lieu aux Iraniennes : à leur combat « Femme, Vie, Liberté » pour la
séparation de la religion et de l’État, pour l’égalité et la justice sociale, repris par la jeunesse et soutenu
par de nombreux hommes, les mollahs ont répondu par le massacre de dizaines de milliers de
manifestant.es. Et elles doivent maintenant faire face à la destruction de leur pays par les USA et Israël.

Nous réaffirmons notre soutien aux Palestiniennes victimes d’une guerre sans fin, aux Afghanes sur
lesquelles s’acharnent les talibans, aux Ukrainiennes entrées dans une cinquième année de guerre,
aux Kurdes du Rojava, aux Soudanaises... à toutes les femmes confrontées aux conflits armés,
aux bombardements, à l’exode. Nous dénonçons le viol utilisé comme arme de guerre ou de
propagande. Tous les viols sont des atrocités et des crimes, quelle que soit la nationalité, la religion
réelle ou supposée des victimes, quels qu’en soient les auteurs.
Nous sommes solidaires des femmes qui subissent la crise climatique (elles constituent 80 % des
populations déplacées pour ses effets), l’insécurité alimentaire et l’exploitation des multinationales.

Nous combattons les idéologies sexistes et LGBTphobes et défendons celles et ceux qui luttent pour
vivre librement leur sexualité, pour l’accès à la contraception et à l’avortement, gratuitement et
en toute sécurité. Tout doit être mis enœuvre pour éradiquer les mutilations sexuelles, les mariages
d’enfants ou forcés qui constituent sans conteste des violations des droits humains élémentaires.

Le voile, utilisé comme instrument de domination des femmes, relève du patriarcat. Au-delà de l’Iran
ou de l’Afghanistan, nous apportons notre soutien à toutes les femmes qui subissent des pressions
pour se voiler, à toutes celles qui risquent l’emprisonnement ou même leur vie pour ne pas le faire.
Pour maintenir le contrôle patriarcal du corps des femmes, les forces politiques réactionnaires de
droite, d'extrême droite et toutes les Religions savent tout à fait s’unir et sont à la manœuvre partout
dans le monde. Ce n’est pas un hasard si les Droits des Femmes obtenus de haute lutte sont remis en
cause ou si les législations les plus rétrogrades perdurent dans les pays où s’exercent d’importantes
pressions religieuses : c’est pourquoi nous nous inscrivons dans un féminisme universaliste pour
lequel la laïcité est un point d’appui pour l’émancipation de toutes et tous.

Les Femmes et le Front Populaire : espoirs et désillusions
Conférence-débat avec Louis-Pascal Jacquemond

Membre de l’association pour le développement de l’histoire des femmes et du genre

Invité du CREAL76 dans le cadre du festival Rouen donne des Elles 2026

Quelle place les femmes ont-elles occupée dans les luttes ouvrières de 1936 ?
Quels espoirs le Front Populaire, dont c’est le 90ème anniversaire, a-t-il fait naître pour les féministes ?
Comment les hommes ont-ils réussi à les maintenir à l’écart des décisions tout en promouvant « l’émancipation de
la femme », entraînant bien des désillusions (refus du droit de vote, maintien des inégalités salariales de genre…) ?
Cette période a-t-elle cependant constitué un tremplin pour les combats des femmes ?

Samedi 28 mars 2026 à 14h30 - Rouen, Auditorium Olga Popovitch du Musée des Beaux-Arts
Gratuit sur inscription : https://rouen.fr/RDDE ou en page d’accueil du site www.creal76.fr



Nous voulons vivre dans une société sans violences sexistes…

D’après l’OMS, près d’une femme sur trois est victime de violences conjugales ou sexuelles au cours
de sa vie, soit environ 840 millions de femmes dans le monde.

Le scandale des féminicides doit cesser, l’impunité des violeurs et des agresseurs également (seuls 1 %
des viols donnent lieu à une condamnation) ! Nous dénonçons les baisses des subventions aux asso-
ciations qui luttent contre les VSS et nous exigeons une loi-cadre intégrale qui mette en avant préven-
tion, éducation, protection, accompagnement, sanction. Et les 3 milliards nécessaires pour la mettre
enœuvre et garantir la prise en charge de toutes les victimes, femmes, enfants et minorités de genre.

Il faut également renforcer la lutte contre les réseaux de traite prostitutionnelle et de proxénétisme. La
marchandisation du corps des femmes est une violence et une des manifestations du patriarcat : des
actions concrètes doivent être mises enœuvre pour en protéger les victimes, notamment les mineures.

Des forces réactionnaires, politiques ou religieuses, s’opposent à la mise en place des programmes
d’éducation à la vie sexuelle et affective, relationnelle et sexuelle (EVARS) : nous exigeons la fermeté
des pouvoirs publics contre cette offensive. Pour lutter contre les violences et les stéréotypes sexistes,
il est important de mettre en place une éducation féministe et égalitaire, qui doit donc être
préservée de toute influence religieuse, ce que seule l’école publique laïque peut garantir.

… et donc sans précarité ni inégalités salariales !

Nous sommes solidaires de toutes les premières de corvée percutées par la précarité, les bas
salaires et le temps partiel subi.

En France, les salaires des femmes sont inférieurs de 25 % en moyenne à ceux des hommes et l’écart est
de 38 % pour leurs pensions. 62 % des personnes payées au SMIC sont des femmes ainsi que 70 % des
bénéficiaires des banques alimentaires. 9,8 millions de personnes, dont plus d’une famille mono-
parentale sur trois, vivent sous le seuil de pauvreté.

Il faut mettre fin à la précarité dans les métiers à prédominance féminine qui doivent être
revalorisés ! Nous exigeons des lois plus contraignantes pour garantir l’égalité salariale effective
entre les femmes et les hommes, l’arrêt des dispositifs qui pénalisent les chômeuses et les chômeurs
ainsi que les bénéficiaires du RSA. Pour vivre et pas seulement survivre : hausse des salaires,
revalorisation des retraites et des minimas sociaux, abrogation totale de la réforme des retraites !

Les femmes immigrées sans papiers sont surexploitées : elles doivent être régularisées.

L’égalité, c’est aussi du temps pour vivre : réduction du temps de travail pour toutes et tous,
partage réel des tâches domestiques ou parentales, financement massif de services publics pour une
réelle prise en charge de la petite enfance et de la dépendance…

L’extrême droite est l’ennemie des droits des femmes !
Alors que l’idéologie masculiniste et les violences machistes se répandent, l’extrême droite essaie de
récupérer les mobilisations féministes à des fins électoralistes, racistes et xénophobes.

Toutes les études attestent que dans 90 % des viols, la victime connaît l’agresseur : c’est donc en
dépit de toute vraisemblance que le RN, Reconquête, Némésis prétendent que les violences faites aux
femmes sont majoritairement commises par des immigrés.

Nous dénonçons fermement les agressions des personnes musulmanes - ou supposées telles - ainsi que
leur stigmatisation permanente par l’extrême droite. Si la critique des religions - de toutes les religions -
est légitime, c’est à leurs dogmes, à leurs méfaits qu’elle doit s’en prendre, et nullement aux croyant.es.

Ensemble, faisons tomber les masques et reculer l’extrême droite par nos luttes !

Résolument engagé.es pour la défense des libertés fondamentales et contre le racisme, nous
demandons notamment l’abrogation de la loi immigration.

Dans une période où les attaques sont particulièrement graves, le CREAL76 promeut un féminisme
pleinement impliqué dans les combats pour une société garantissant l’égalité - de droit et de fait -
de TOUTES et TOUS, sans conditions.

Contacts CREAL76 (Comité de réflexion et d’action laïque de Seine-Maritime) : creal76@creal76.fr ou via le site www.creal76.fr
Adhésion au CREAL 76 : http://www.creal76.fr/medias/files/bulletin-adhesion-site-03.23.pdf


